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f s l s i 1«S l « # «tt» « M M < > < a t e > l > M i I b 
ftp*, I* jeudi • f j a 9 * » * « n I w m 

Prix « « a * HGuRpura («.000 tr. , 1.100 m. ) : 1er. 
Opipe <i i l . t É i i i ) ! » . I * ansjat Favori. — Pari 

«SMIVI&OO, e.» «t «.sa 
> r f a Lombiu (LMO h., 1 2 0 » t t ) : 1er, Bertrand 

B E > Forêt) i V ^ Qritéuei»; T , Lysistrate. — P a n 
M «U 1» katl—i* axai fr , «LU» m.) : ter, Vient 

>» 2". .Egr»si#n»rs; » , Zéke. 

1 4 0 0 s t . ) : l e 
m l [ U . Diarckene) ; ? , Markowich ; 3*. Garoe-

àkfjri — Vari msiuel : 7.00. 
Tirûat .oeykasap» («400 «r., 1.600 m.) : 1er, Rebeeo» 

t * If. Lammena); ? , Méphisto; 9 , Engage. — Pari 
— t e l l : 42 50, 12.00 et T00. 

AJAJOUAcD'HUi, vendredi, S» courant, à deux heu-
P * trait quart*, saurse* i Lteken 

JUL mooarcm n e ootmsia DE BHBCK«TJBT 
SUBa a Axa a s dimanche 12 et mercredi 16 août, eee 
Béas j inua i i t d e u — m e pour 1906. 

ION OaN'OOTJSB H I P P I Q U E , sauta d'obsteaiee et 
geat mtematiansux, aura lieu le mercredi 18 juillet, « r 
TaflaimdToiTve de la Mouiare, A Barck. On «eut se pro-
cusar le» programme» de ca> fèUa aportirat, chca ai. 

, présftjaut d s l e Société d*> Co»rt»i. i Bsrck. CaOj—rt, prèai 

S t U i O a BOTJtaAmBN. — Une tection de natation 
| r t - a c W l e o e t * ea faaam, Adrecser les adhérions 
t, .«ne du Grand-Qbamia, à l'adresse d* K. Toulier. — 
Ventralnenient aura lieu «uceatamaaeni. 

aaaflOJOY. — 7 V n i w l . — La Société de» Ancien» 
• da l'école communale organise son t ir «Dira»! 
te* dimanche» 1er, B, 16, 22 et 29 juillet prochains. 

tty eut» deaK catégories de tir à la carabin», A 12 mé­
tras ai sa 'fusil Ora» Jonvet, A 20 autres. Le conoonn 

£»»T 

eosaporte 600 trama» da prix : 260 francs en espèce» et 
• D franc» en nature. Le tii coaamencer» .chaque jour, 
» partir de netsf beurea un matin jusqu'à s ix heure» du 

yr* QSJTOUMI 

B O U B A I X . — Maigre l'incertitude d a temps, le 
CssToaasi qui a au ba» plaça (Vrnot, an Pîle, a ubteau 
n e é r a s ) auoréa. 49 Toiture» ont pri» .«part au cortège, 
«Jne précédait 1a Fanfare UBrpirante, qui a exécuté 
aur 1» parcours, s i sur le kiosque, dressé sur l a place, 
Se M a joli» morceaux. Le carrousel a donné lieu a «ne ride animation dan» le quartier, et le bai ollert che» 

I*. Verdonck, avait réuni an grand' nombre de den-
• u n a Voici les noms da» vainqueur»: 1er prix, M. h. 
•jajDsxre, Lille; 2*, H. Brsnquevel fils, au Blanc-Seat»; 
9, M. Km. Boesnt, Botabarx; 4a, M. L o t m Hoiraee, 
ÎWatarelw; 6e, MU* Sssuume Braoquevel, Blartc-Seao; 
6a, M. Sasvetys, Roubaix: 7s, M. Georges Pagnier, 
Oroi», 8e, M. Henri Lepers, Wattreloe; 9s, M. De 
grave, Roubaix; 10s, M. Stock. Boubaix; lie, M. Hou-
ast, Roubaix; 12e, M. Fioquet, SaiUy; 13e, M. Brou­
t a , Baabs ix i « * , M. Variée , Roubsix; 15e, Mlle 
Bermaine RraoqneveL Boubaix. 

Un carrousel, qui sera donné sur 1s place du Saint-
BHanrutsur. est en voie d'organisation; la date en sera 
ftxée isltértemt aiant. 

C 01 Ofrl DOpr) I ta 

hOTJRAIX. — I * eoncoan d» pharira», organisé par 
t s ' v s s i O s tt Croix -réacsM, aura usa dimanche 1er juil­
let, ehes M. Vasaurca, m da Wasonehal; nn douxiè 
ma bureau fiiritiwi—ia caca M. J. B. Baert, m e da 
• t Chaussée, 49. Prix d'honneur 250 fr. et trois régu-
lataars par poole i 0,10 cent. Inscription de» pigeons, 
readredi 20 j uin. da 4 a 7 l i sons da soir. 

«VjaiNC-SbA.TJ. — La eoncoan da Chartres organisé 
par fAvenir du Bknc-Seau, casa il. Maase, près da 
UltMinu Vaissiar, est ajourné à une data uitérwura. 

H N 
asOUBAJX. — Las Ami, Remit, d s chas M. Félix 

Mandat, rue da Mouhn. 3, organisent an concours sur 
iThaaliiit la '*-"-'•*'- 1er juillet. Prix d'honneur 200 fr. 
Pria d'excellence dix montra» d'une râleur de 100 fr. 
lisaitàptiun et aùsa an paniers des r>igeons, vendredi 29 
«asa, ds 4 à 7 heures d a ao». Ce concoor» est offert aux 
aaassaurs dont la pigeonnier est sitaé dans a n rayon da 
6 kilométra». Consaysar, matériel et règlement du fer-
«la Union. 6346 

«sOOHMX. — Concours de Chantilly, donné par 
K A m i r du WtraftJsaa. 296 pigaona lâchés i 6 a. 10, 
aaf-af. Smesters, convoyeur. — 1er prix, Louis Cararsr, 
• p . ; 2a, J. i l . Vsndyatadt, l p . ; 3e, A. Deverdi, 6 p . ; 
4a, tria pare, lp. ; 6s, Cousu, 4p. ; 6e, A. Deverdt; 7a, 
Pauujpai ; fie, Daronae, lp. ; 9a, Vamasnaranay, 4p. ; 
10a, BakMnea ; U s , L Maes, 2p. ; 12a, Grimonpont, 2p. ; 
aSa, Marquant, 2p. ; 14e, Fournier, lp . ; 16e, D. Mille»-
rtinsr- ^> . 16e, L . (bVeux; 17e, CaUeaaJ3auduir», lp . ; 
10», Verrienne, Op.; 19e, Catteau-Baadasa, 2p . ; 20s, 
i l a n a i i a . SU», J>ujardni V . ; 82e, CatteemiBiudum; 
80s, Gons; 24e, Cauôhy. l p . ; 26s, G. Maflsscampi ; 26», 
C a u i m ; 27e, Ohoias. — Poulas i 3 et 6 francs, hors 

oours : Du Misât, lp. ; Charles Pals, l p . — Régula-
r i ABwrt Dererdt. — La premier pigeon a été cons-
l i v b . SEL" 31", arao ans psteasa da 913 m. 66 a la 

i la darmiar i 9 h. a » 16", viteaa» 762 m. 39. 
Bàsurtsit da concours de Chantilly, du 26 juin, 

casa M. a t i A a l t s a t , ras da U Vigne, 126. — 120 pt-
aaaaa lâchée i 6 hearas, beau temps Ouest. Convoyeur, 
H . Barsana. — 1er prix, Vaadsabuloka, U 4 P . ; 2a, 
J « A Lacomte, 4p. i 3a, V. Carratte, 3p. ; 4e, H Ueula, 
a .1 a», A. «sera«art, h . l p . i 6», eonaUer, r.3p.i 7 e . 
Otanan. hjlp. ; «a. Vaadanbuicke, h . lp . ; 9a, F. Nutte, 
3 p . j 10e, B. DuUiasaie, l p . s U » , Boasnt, l p . ; 12», B. 
DasDaarre; «Sa, & a l o t U : M e . Bertholemanaa. — Fau-
tsatt : Série da 2 nâgaasa, Vaodenbulcke. — Le premier 
psaam a été constate a, 8 h. 84" 13", aras une vitesse de 
L 3 » m. 67 a la mènata; la dernier * 8 b. 87* 18", ri-
• a a e 1,188 m. U 

t*— Oamuesa ds Ckcmtiliv, onganieé par la Mutuelle 
PassasfcnsUfa, chea M. & Ponthieu. Jf78 pégeone léchés 
à 6 h. 80, Nord-Ouest. Cbrrroyeur, M. Smesters — 1er 

t iDuponohotts. U. ; 2a, Dupont, h. : 3e, Tenry ; 4e, 
Leanr, 4p. ; 6s, Oscar Jansorine, 4p. : 6a, WiHart, 

7a, Boudry ; as, Lsnrrsa, 2p. ; 9a, Louis Fretin, 
10», Fontàer; l i e , DsstaiilsnT, àvl 12s, Rémi Ls-

atne, h. ; 13e, Dujarain, h . ; 14e Lemaire; 15e, Don-
16e, Xsautratjaaa, l p . ; 17e. Ployart, lp . ; 18a, 

_ 8p. ; 10e, Fanalsmade, Isx ; 20a, Petit , h. ; 
Venelatraete, h. ; 23s, Victor Tarer, lp . : 2Se, Vv» 

Leoonte. l p . : 94e. Lsmborg; B5e, Sknila Pan. 
• b a » , 4p. ; 26e. B. Catteau, lp ; 27e, Lemaire; 28e, 
Hfcudij ; 20e, Verbauhede, h. ; 30e, Sadoine. '— Le pre-

« S S &T8^\ZZ&jT£ res 10' 26", ritessa 742 as. 99. — las séria, Dauisssi-
sai»; 8e, Victor Tersy; e s , Lemsirs; 4e, IaoBst XfSxr. 

TWDWXMîrO. — L'Union ColonxtwffhUt donnera 
Chantuly le dimanche 1er juillet. 

608 francs t» prix. Miss, 1 franc Mise en panier», sa­
medi 30 juta, da trois i sept beat si , Qaft DeJvoye, 
place de la République. 15600 

TOUBOOING. — Union Colombophile Tourgvtn-
ntiêt. — IMaaltat du concourt d'AttgervUle, organisé 
s u r la société te» /eames Amateur», établie ohês M. 
Hioaoqmart, rua de Paria. 660 pigaona lâchés l i a , 
par a l . V. VasrUnek. — 1er prix, M. Théo Dirayvet-
ter, U.6p. ; 2s, Masdagh, 2ç. ; 3e, Derv.ux P . , 2p. : 4e, 
Liagre Paul, 6p. ; 6e, Dejaâgser, 6 p . ; 6e, Deblaere, 
Boncq, 4p. ; 7e, Delalloutre, Roncq. Sp. ; 8e. Naetaens, 
6p_; 9e, Heuls F . , 6p. : 10e, DuviHier Paul, 6p . ; I l e , 
Liagre P s a l , 4p. ; '12e, Posa Norbert, 6p. : H. , Vancor-
eelis Camille; 13s, Lafebvre Jules, 8p. ; H . , Laper» 
Emil»; 14», Lapers Pierre; 10e, Jules Six, 6p. ; 16s, 
Stélandre, Boncq, 4p. ; 17e, Deconinck frères, 6p. ; 18e, 
(Deconmck J. -A. . 6p. ; 19e, (Dupont, 2p. ; 20e, Masure, 
4p. ; 21s, Vaneck, 3 s . ; H.. Jules iBaert; 22a, Rousseau 
L. , 4p.r.; 23e, Huygevelde V. , l p . ; 24e, MeaseUer, 
Bp.; 26e, Delobel, 4p . ; 26e, Debandt, 3p . ; 27a, Fre-
lier, 4p. ; 28e, Delobel, 4p. ; 29e, Demanet, 3p. ; 30e, 
WinaeTt, 3p. ; 31e, Lisgre Paul, 3p. ; 32e, fiemet, 4p. ; 
33e, Welcomme Léon, 3p . ; 34e, Fameohon, 3p . ; 36e, 
Bouton, 3p. ; 36e, Paris; 37e, Montagne, 4p. ; 38», J . -L. 
Léman, 3p.r. ; 39e, Denoyette, 3p . ; 40e, Jongles, dp . ; 
H . , Desbonnet T h . ; 41e, Verschaer»; 42e, Baert Ju­
les, 3p. ; 43e, Van Corselis père, 2p. ; 44», Dejehanaart, 
Bp. ; 46e, Verhague Emile, Sp. ; 46e, Vanhoutte, 3p. ; 
47e, Démarque J. ; 48e, Castel J . -B. , 3p. ; 49e, Heoia 
Fidèle, 3 p . ; 50e, Vsnhonaker; 61e, yVetoomme Léon, 
Sp. ; 62e, Assemsine L , 4p. i 53e, Gruard frères, 3 p . ; 
H . , Canrpion H . ; 54e, Deunasure, 3p . ; 66e, Naessens, 
3p. ; 66e, Maaurel J . , 4p . ; 57e, DujaTdin P . , 3p . ; 58e, 
Debandt-, 59e, Debandt, 2p r. ; 60e, Deblaere, T.; bou­
quet, Dseaanvsges. — Le premier pigeon a été cons­
taté i 9 h. 36' 23", avec une vitesse de 1,013 m. 93 à 
la minute; 1» dernier à 10 h. 1 2 30", avec 895 m. 43. — 
Poules hors du j e a : Lecomte H. , poule i 6 h., à 10 heu­
res 16' 32"; Démarque Julien A 5 fr., é 10 h. 20* 30". 
Pouls i 10 fr.. Démarque Julien. — Ire série d» 3 pi­
geons, Liagre P a u } ; 2e, Losfcld François, à 10 h. 20 
mrnntee 4 4 t e c . — IITS série de 2 pigeons: Delobel; 2e, 
Baert; 8e, Debandt; 4e, Castei J .J» ; 6e, Villaeya; 6e, 
Carrette; 7e, Weloomme Léon; 8e, Duthoit; 9e, Tiber-
Khien ; 10e, Lefebvre Joie», i 10 h. 18*. — 1er régula­
teur: Liagre Pané; 0», Delobel. 

BturVtat du concours de Clermonl, organisé par 
las Jtunet Amateur». 500 pigeons lâchés à 9 U. 10', par 
M. A- Léman. — 1er prix, Cm. I lorin, TJ.3p. ; 2é, Jules 
Lofenvre, 2p. ; 3e, Vandaele ; 4e, Vandekerkove, 5p. ; 
6e, Deysont, 3p . ; 6», Desim'ttre C , 3p . ; 7e, Pollet, 
4p. ; 8e, rHoffel; 9e, Bouton. 4p. ; 10s, Roussel, 3p. ; l i e , 
fievernage, 6p. ; 12e, Deblaere, 3p. ; 13e, Henrnoa U . , 
4p ; 13e, Picavet, 4p. ; 14e, Vaudeville, 4p. ; 15e, De-
lepant J . B . , Sp. -, l i e , Castei J . -B . , 3 p . ; 17s, Benoit, 
3 p . ; 08e, Desmarqoe J . , 6 p . ; 19e, Desmarque J . , 5 p . ; 
20e, Derinck, 6 p . ; H., VsndeneUe; 21e, Banque J . , 
4p. ; 22e, liollebeke, 3p. ; 23e, Dufermont, Marl'ère, 
2 p . ; 24e, Deconinck frères, 6 p . ; 25e, Beoque J . , lp . t 
26e, Dhaze, 4p . ; 27e, Lonck; 28e, Lecomte H . , 3p . ; 
29», Delmasuro ; 30e, Banque J . , lp . ; 31e, DessauvMres 
O., 3p. ; 32e, DutiBenl, 4p. ; 33e, DejaegaT, 4p. ; 34e, 
Uuygevelde V. , 4 p . ; 36e, WiHart, 4 p . ; 36e, Heuls F . , 
6p. ; 37e, Bontoo, 3p. j 38e, Dhaie, 4p. ; 39s, Dujardin 
D . ; H . , Vwgheadale; H. , Drwae: 40e. Haquette, 3p.r. ; 
41a, Wattei frères; 42e, Willaeyi, 3n. ; 43e, Banque 
J . , 3p. ; 44e, Deconinck C , 3p. ; 46e, Blanche, 3p. ; 46e, 
Leanr V. , 3 p . ; 47e, Demsnet, 3p . ; H. , Hioncquiert; 
43e, P. Liagre, 3p.r. ; 49s, MiUescampa, 3 p . ; 50e, Va-
hftck, 3f>. ; 5 l ^ Six J . , 3p. ; 62e, J . - L Léman, 3p. ; 53e, 
Waiseys , 3p . ; 64e, Dhaze, 2p.r. ; 55e, Wattei frères; 
66e, Psris , 2 p . ; 67», A n e s ; 58e, Famecbon, 2p . ; 59e, 
Hennion, 2p. ; 60e, Dunr, 2p. ; 61e, PoSet , 2p. ; bou­
quet, Deblaere. — Régulateur : Célestia Bouton. — L» 
premier pueon a été constaté à U h. 32', avec une vi­
tesse de 1.013 m. 93 à la minute; le dernier i 11 h. 44 
minutes 50 sec., avec une vitesse de 1,012 m. 95. 

Résultat du concours de Chantilly, organisé par 
la Fédération de l'Omit, cbex M. Debiem, p'ace do 
Calvaire. 231 piceons lâchés 4 6 h. 16', par M. Smea-
tera. — 1er prix, Louis LecJeroq; H. , Verhagne; 2e, 
Léman, 4p . ; 3e, TiST», TJ.4p. ; 4e, Deleconrt, p . ; 6e, 
Loncke, Sp. ; 6e, T^beirgtiien, 4p. ; 7e, DeHwnte, 4p. ; 
80, Deswaxièrea, 3 p . ; 9e QoivTon, 4 p . : 1 0 e - Nol le t ; 
l i e , Dujardin, 4p. ; 12e, Diéryek, 3p. ; 13e, Jacques L . , 
3p ; 14e, Huis, 3p. ; 16», V v e DhaltoiTJ ; 16s, Verhaçne, 
4p. ; 17e, Debucquoy, 2p. ; 18e, Dujardin, 3p. ; lfle, 
Goérirj ; 20e. Dirterte, 6p. ; 21e, Vey», 3p. ; 22e, Bour-
goin, 2p. ; 23e, Loddena, p. ; 24e, Knoçkart, 2p. ; 26e, 
Leclercq L. , p. ; 26», Blanche : 27e, Dehenle; 28e, Del-
rue; 29e, Mariait; 30s, VandeTghut, r. ; 31e, Knoçkart, 
Bp. Bouquet, Bodin. — La premier pigeon a été cône-
talé à 9 h. 26" 48", avec une vitesss de 927 m. 65 ; le 
dernier à 10 h. 14' 86", srec une vitesss de 741 m. 69. 

Cambate de apaa 

R O U B A I X . — Dimanche 1er juillet, à 6 heures, 
massacre, chas M. Camille Damr/rin. Misa 1 fr. Coq 
gagnant recevra 6 fr. Quatre coqs ensemble. II reste 
des mises i prendre. 5786 

• e u de fléohettee . 

MOU9CBON. — La dimanche 1er juillet, ehes M. 
Charles Herteleer, rue du Mout-a-Leux, 39, il sers, joué 
A la Séchette e t aux cartes, un joli accordéon neuf. 
Prix du billet : 0,10. 6776d 

« O U B A I X . — La société da piquet La Vaillante, 
qui a son siège ches M. Valentin Montana, «stammet 
A l'Alsace, Grande-Rue, 75, a tenu sa réunion men­
suelle, au cours de laquelle les prix ont été joués et ga­
gnés comme suit : 1er prix, MM. Célestin Lecomte (pré­
sident), Simon Delaimoy, Edmond Leplat e t Paul Des-
reumaux ; 2 prix, MM. Edouard Bars, Gustave Car-
lier, Albert Glorieux e t Oscar D'hoogh»; 3e, MM. J . -B. 
Opsomer et François Lssba. 

Voici les résultats d'une intéressante partie de 
piquet, qui a eu lieu entre les habitués de csez M. Acn. 
Rapeeert, cabaretier, 16, rue Pierre-ilotte. Malgré leur 
expérience, les vieux se sont laissés battre par 12 par­
ties contre 16 aux jeunes. La phis grande animation n'a 
cessé de régner toute la soirée. La parole est aux vieux 
pour le prochain rendage. 

J w s t é t t 
B O O B A I X . — M. Henri LecleTcq, cabaretier, rue 

Watt, 67, i Roubaix, prévient le public que la montre 
en or aéra joue aux des 1» dimanche 1er juillet. Le» 
détenteur» de carnets sont priés ds les remettre chez lui 
pour samedi prochain. loEUki 
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AFAIRES TRAITÉES A LA CORBEILLC 
R O U B A I X - T O U R . C O I N G , 28 j u i n . — O n a trai­

t é 340.000 k i l o s dont détai l sui t : 
L e mat in : Sur jui l le t , 10.000 k i l . à 6,10 ; 5.000 

ki l . à 6 ,22s 1 5 000 kil . à 6 , 2 5 ; sur août , 5.000'kiL 
a 6,20 ; sur s ep tembre , 5.000 ki l . a 6,25 ; 5.000 kiL 
à 6,225 ; 20.000 kil . à 6 ,20 ; sur octobre , 5.000 kiL 
a 6 ,175 1 »ur novembre , 5.000 kil. à 6,125 ; sur dé­
cembre , 5.000 kil. A 6 , 1 2 5 ; 20.000 k i l . a 6 , 1 0 : 
50 .000 ki l . k 6,075 1 sur janvier , 30.000 kil . à 0,00 ; 
2 0 0 0 0 ki l . à 5,g75 ; sur février, 5.000 kil . & 5,95 ; 
s u r m a r s , 10.000 ki l . A 5,95 ; snr avril 10.000 ki l . & 
5,00 ; sur m a i , 40.000 kil . à 5,90. -a. T o t a l : 255.000 
k i l o s . 

L e soir T Sur novembre , 10.000 ki l . à 6,125 ; 
5.000 kil . à 6 , 1 0 ; sur décembre , 10.000 ki l . à 6,075; 
30.000 ki l . A 6,05 ; sur janvier , 10.0000 kil . A 5,975 ; 
«5.000 k i l . a. 5 , 9 5 ; sur avril , 5.000 kil . à 5,90. — 
T o t a l : 85.000 k i lo s . — E n s e m b l e : 340.000 k i l o s . 

LAINES BRUTES, COTONS, CAPES 

calme irreg.lCalm. 
~HMT 500 I 1.900 
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r x s s i i s S M 5 K, IXAI-JC» B «0 B 59 
(CoawnuntgiMs par Mil. Lehaucq tt 6'Aarsst, 

Tourcoing tt ht Havre.) 
C O T O N S A M E R I C A I N S 

* N E W - Y O R K , 28 j u i n . — IPar dépêche) . — O u ­
verture. — Juil let , i n c h a n g é ; oc tobre , h a u s s e 1 ; 
décembre , b a i s s a 1 ; janvier , b a i s s e a. 

• OURSE COMMERCIALE DE PARIS 
0 0 tt JUIN 190» 

Car» transmis par MM. J. T. Moutard et nia, 'sourttsrs 
assermentés rue du Louvre, 15, A Paria — Aient A Lille. 
M. H. Lekieffra. 50. rue de La Basses 
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MARCHES DIVERS 
R O U B A I X , jeudi, 28 juin. — Voici les prix de la 

criée aux: Halles Centrale»: Abricots, 1.00 le kilo, très 
rares; amandes vertes, 0.70 le kilo; cerises guignes 
(dites grinques), 0.40 le ki lo; fraise», 0.80 le ki lo; pè­
ches, 1.50 le ki lo; tomates, 0.90 le ki lo; artichauts, 
20.00 le cent; asperges, vente presque terminée, les 

aleraisraa coupe» ont e a Heu; haricot», Sas . 0.«0 la 
k i l o ; id., gros, 0.60 le ki lo; petats pela, oM H kàk>| 
beurre, 2.60 A 3.00 U kilo. 

*/is»e*: Carrelets (plies), OM la kilo j «orras, 0 80 V» 
kilo; congres, 0.80 le kilo; dorades, 0.70 le kilo; Bottas, 
0 6 0 ls kiTo; maquereaux, 0.50 A 0.70 le k i » i ajarrocha 
{saumon blanc), 0.80 ht kilo ; raie, 0.76 A 1.00; saumon 
(rouge), 4.00 le kilo; sole, 6.00 M kilo. 

P A R . I 8 - I A A VUaJrTTTE, «S juia. .— Bestiaux. — 
T e n t e mauvaise sur le gros bétail e t les veaux, facile 
sur les moutons, mauvaise sur les porcs. Butufa: ven­
dus, 1.461 ; Ire quai., 0.76; Z, 0.61 ; V, 0.4T. — Vaches 1 
vendues, 779; Ire quai., 0 .75; 2 \ 0.61 ; P , 0.47. — Tau­
reaux: vendus, 166; Ire quai., 0 .69; 2", 0 .60; 3", 0 .41.— 
Veaux: vendus, 1.649; Ire quai., 1.00; 2", 0.90; 3', 0.80. 
— Moutons: vendus, 12.198; Ira quai., 4 .67; ÏVO.97; 
8', 0.87. — Porcs : rendu j , 6. «64; Ire quai., 0 .79; 2f, 
0.T6; » , 0.78. 

PBOQ 28 juin. — Beurre, 2.65 A CTO le kilo; oeuf», 
2.20 les 26 ; cerises, 0.20 la l ivre; pommes de terre nou­
velles, 0.15 le ki lo; asperges, 0.80 a, botte; petits pois, 
0.25 le kilo; poulets, 3.25 la couple; porcs gras, 1.15 le 
kilo vivant; porcs maigres, 36.00 A 35.00 la pièce. 

ANT>ERLEOHT«, 28 juin. — Marthe aujros bitaU. 
— Nombre de têtes exposées en vente : 1.638, dont 478 
bœufs, 317 taureaux, 992 vaches et génisses. Prix par 
kilo sur pied: Bœufs, 0.72 A 0.96; taureaux, 0.60 A 
0.84; vaches et génisse», ",«0 A 0.83. 

A t H , 28 juin Froment vieux, les 100 kfl., 17.60; 
seigle, 14.75; avoine, 19.50; beurre, le kilo, 2 .45; oeufs, 
les 26, 1.95. 

A U D E N A R D E , 28 ju in . — Pommes da terre, Vas 
100 kfl., 7.50; beurré, fe kilo, 2.67; œufs, loi 26, 2 .00; 
pourceaux, 41.60 ; lapins, 2,62. 

C O M M E R C E D ' A N V E R S OU tt J U I N 
Cafis (Cote officielle). — Santos. par 60 kiL, entre­

pôt : J s i n , 45 76; juillet, août, 46.00; septembre, octo­
bre, novembre, 46^60; dscerabrs, ianvier, février, 
46.76; mars, avril, 47 .26; mai, 47.76. — Vente, 2.000 
sacs. — Cahne. 

Céréales. — Les blés continuent A jouir d'une deman­
de régulière. On cote : Austeaae, 17.87; Walla-Walla, 
17.60; Sibérie, 16.60; Kansas, 17.00; Bechrinter a ' 3 , 
116.62; Kurraché» roux, «ou» vapeur, lb^S7. 

Seigle soutenu. Indigène, 15.00; Exotique, UJOO A 
•14.37. 

Orge inactive. Danube et Moldavie, 13.60 A 14.00; 
S m y m e nouvelle, juillet-août, 13.60 A 16.60; Fourra­
gère, 12.50 A 12.87. 

Avoine soutenue. Indigène, 00.00 A 20.60; Exotique, 
17.00 A 17.26. 

Mais inchangé. Bigarré d'Amérique, 12.25 A 12.87; 
Plata jaune, choix, 12.62. 

Houblons. — Soutenu. — On cote, par 60 kilo» : 
-•Uost, disponible, 46.00; octofare-noveosnrd, 77.60 A 
80.00; lPoperinghe, 76.00. 

Pétrole raffiné. — On cote : Disponible blanc, 19.50; 
juin, 19.50; juillet, 19.75; 4 derniers, 20.00 par 100 
kilos. — Ferme. 

Sucres bruts indigènes. — En francs, par 100 kil. : 
Juin, 20.00; juillet, 20.12; 3 d'octobre, 20.62; raffiné 
en rangées, 55.50; raffiné en pains, 64.60; cristallise, 
disponiLW, 46.76; cassonade, 48.00. — Calme. 

iSui/*- — Ferme. — Par 100 kilos. — On cote le suif 
d e : Intérieur mangeable, 86,00 A 97.00: ville indus­
triel. 64.00 i 58.00; mouton ds La Plata, 75.09 A 
82.00; id. d'Australie, 77.00 A 85.00; id. de l'intérieur, 
85.00 A 91.00. 

Tourteaux de lin. — On cote disponible: Amérique, 
17 .62; juillet-août, 17.62; 4 dernier», 18.19. —Calma. 

• • V T l a f B W T H A R I T I t l B 
lAlnlar, llnltr tt •etennlar 

Durskerque, 28 juin LB06. 
les steamer anelais Oreadian, entre à Dunkerque ve­

nant da Plata, débarqua 1,300 baOes laines pour Bou-
baix-Toarcoing. 

La steamer allemand Pontos, entré ce jour A Dunker­
que, venant de Bahia- Blancs, est porteur de 3,500 bal­
les pour Boubaix-Tourcoing. 

Le «teamer français Cammnas, porteur d'environ 750 
balles laine» pour Roubaix-Touroomg, a passé A Saint-
Vmrent (C.V.) le 06 courant, en route de Bahia-Blanca 
SUT Londres et Xhinkerque. 

Le steamer hollandais Zaaviand, porteur d'environ 
1,600 balles laines pour Baubaix-Tourooing, est attendu 
de Plata A Dunkerque, fin courant. 

a> 
D V * _ L l a > t l x l F l Q A t n o l a r 

d'il ;'curfi 28 juin 1906 
PARIS , 28 juin. 

L'allure générale du marché n'est pas meilleure, tout 
au contraire. Les grandes questions fiscales A l'ordre 
du jour paraissent devoir être solutionnées dans un 
sens particulièrement inquiétant pour lei porteuTi de 
titre» français. 4 

Le 3 p. 100, toujours très offert au comptant, finit A 
95,57 ; d'un autre côté, il n'y a rien de nouveau du coté 
de la Russie. On ne sait rien d'un changement de mi­
nistère, ce qui fait que le marché reste hésitant. De 
plus, lapproche de la liquidation laisse entrevoir de 
considérables livraisons de titres. C'est donc encore un 
gros reent du 3 p. 100. 

Les fonds russes n'ont osa été très faibles, en som­
me;'»» Busse 1906 finit A 89,70. Tous les fonds d'Etats 
étrangers que noua avons souvent conseillés, montent 
d'une façon ininterrompue: Argentin 96, A 97,10; Ja­
ponais, 93.90. L'Extérieure a un peu faibli A 96,70: Sa-
ragosie, 394; Nord d'Espagne, 236. L'Italien A 106 ÎO 
On dit que .le contrat de conversion d u 6 p. 100 est au­
jourd'hui signé par les intéressés. Les Chemins de fer 
français un peu mieux: Lyon, 1,307; Nord, 1,786; Or­
léans, 1,376 : Suez. 4 4 6 9 . Les valeurs de transport dans 
les cours d'hier. Le Rio à 1,660. Bosnovioe, 1,377; 
Brianak, 416. Thessalie, 171. 

'Da LAVIOXRIE, 14, place Vendôme, Parit. 

SOCIÉTÉ~G~ÉNERALE 
M , r u t Caritot, U , T O U R C O I N G 

«0, rat « t la Car», R O U B A I X 
Ordre da Beata». — Opération» snr titres, — Paie­

ment de coupons. — Location de coffre-forts. 10tf7 

B I L A N D B L A B A N Q U E D E F R A N C E 
du 21 au 2B juta 

Encaisse or 2.949.342.946 -F 500.398 
Encaisse argent 1.068.016.445 — 684.656 
Portefeuille 762.461.717 + 06,813.917 
Avances sur titres 512.2ao.660 + 4 . 5 7 7 . 7 M 
Comptes oour. particuliers 679.917.v/.o + 74.-441.632 
Compte cour, du Trésor. . 266.404.387 + 46.»49.962 
Billets en circulation . . . . 4.544.184.590 + 21.266.710 

P e u r réparat ions S A O S al M A L L E S , adresso t -
voua k U P A S RI Q U E S O Y E Z Part , l e s prend K 
domic i l e . 8x3-3 

ETAT-CIVIL 

Dec* 

gère. 

2 f l ^ r î h ^ ^ i _ i : M a l a x i o n s de naissances du jeudi 
no 'ÏÏ'-pSïiSrZ' P««» *> ' ^ « t t o i r , c o u r ' M -
f&L « r / * S 'Ernoult, rue du Curoi», S t — Maria 
Osas, rue du Moulm, oour Penael 7 ^ ^ 
de ] £ 2 ! n £ T j * J ° k f T I - o w a l d t , «ans profession, rue 
d. XaïSo?' !&' A m Oa"0i'' — P " " » "» 

W N r £ a t î ^ r v ^ l K » 0 - » * . » " « * . 
*^Z^Ft K~ A * " P « n » Dnfenr, 47 ans, mena-

5 ^ J 1 . K ^ , t , » u ^ S M A Ï x - C h * n * , • c o l J r Siqaou llexTS. 
— J a l o n n e Bamoyt 63 ans, sans professionL rue da 

CJio}^- — PufclkaMon de mariage. _ Fidèle Ma*. 

d.,ÎŒagt,<Ï80**,• " Bob*r*««™«- » 'ïï™ 
J l _ O a n t t n da L a n n t y 

a n ^ ^ i ^ 0 ^ 0 ? * naissance, d» 
s ? J ™J ~ ^ E " warmet, rue de LiB«, cour du Beau, 

aJÇfr "" SUtU F™"- ™» <f« Lille 
r i 1 « r", D «l«»* io«» de naissance da 28 inin. 

— Caarles Bachelet, A la Belle-Vne. 
^TS. — Déclaration de naissance du 28 juin. — Léon 

Vanoverbeck, m e de Lannoy. ^ ^ 
fy^,TffS-„~ Déclarations de naissances du 28 juin. 

Hélène Vandendnessche, an Quesnois. — Georae» 
Coquerelle, Marais de Lannoy 

J » T ? f a r S ? l m m a î i ! ,Ç?'- -Z,Henri »elecaut , fon­
deur «n fer, «t Rosa MuTheï, nlense de lin, A Lis-lex-
» n n S y T A Z : J * a n Uattt7i 28 «"«, ouvrier au chlmin de 
ter, A Jfroyennes, et Aime Ecrepont, 25 ans, iourna-
Il RTC, a rOvLOB, 

Mariage^ — L o t i s ILejenne, orrvriar agricol», e t 
Palmyre Dewulf, servante, A Celles. 

Déclarations de décès. — Régine Noterman^ 85 ant, 
an (Quesnois. — Marie Mourman, 6 mois, A feisin. 

C a a t t i u da Teuraotaa 
TOVBC01XQ. — Déclarations de naissances da 28 

jura. — Jules Vsndsel», rue d'Alger, 48. _ Simonne 
Dumoulin, rue Delobel, 6. — Jules Favoret, rue de 
Jemmapes, — Pierre Littoa-Barrite], rue des Poutrains, 
31. — René Vanelstraete, rue Jean-êksrt, 30. 

MOUVAUX. —Oéchuat ion de naissance du 28 juin. 
— Jean Odoux, rue Mirabeau. 

HALLU1N.— Déclarations de naissances de 28 juin. 
— Marguerite iDestoinbes, est» de Boncq. — Achille 
Vanrsarptancka, m » St-Hilan-e. 

Déclaration de décès. — Jutes Daneitbère. 3 mois. 
nie de b Frontière. 

BJBXaQ-XQTTXI 
Pwattat 01 

CCfURTBAI. — (Déclarations de naiaeam.es dn 28 
juin. — Madeleine Haniers, Petit-Kring, — Elise De-
meire, cité Sainte-Anna. 

Mariaga. — Alphonse. Vandeputte, 26 ans, bonoheT, 
rue iBasse-ViDe, et Elise Lecliryse, 22 ant, ménagère, 
rue Saint-Jean. 

Déclaration de décès. — Vanneate, «ace féminin, rue 
d u Faubourg-de-Toumai. 

POUR AIDER LA DIGESTION 
T R O I S P I L U L E S PINK P A R J O U R 

U n e p i lu l e P ink , k c h a c u n de vos repas et voua 
aurez de s d i g e s t i o n s parfai tes . N o n seu lement l e s 
p i lu l e s Pink v o u s feront bien d igérer m a i s e l l e s 
v o u s donneront l 'appét i t pour l e repas suivant . 
N'al lez p a s croire q u e pour avoir cont inue l l ement 
de b o n n e s d i g e s t i o n s l ' u s a g e cont inue l d e s p i lu l e s 
P i n k soi t nécessa ire . N o n , v o u s prendrez l e s 
p i lu les P i n k pendant q u e l q u e s jours s e u l e m e n t 
et c e s que lques jours leur suffiront pour réparer et 
fortifier votre e s tomac . Voic i q u e l q u e s lettres de 
p e r s o n n e s qui n'avaient p l u s d 'appét i t , qui d i g é ­
raient mal et à qui les pi lules P i n k ont donné u n 
nouve l e s t o m a c . 

Ml l e P l a y d l e , 30, R u e Jacquemars Cié l ée , Li l le 
(Nord) écrit ; » D e p u i s p lus ieurs a n n é e s je souf­
frais de m a u x d'estomac. Je n 'ava is pas d'appétit 
et le p e u que je m a n g e a i s , je le d igéra i s très mal . 
J 'éta is e n outre très faible. O n m'a r e c o m m a n d é 
d e prendre l e s p i lu les P i n k et j 'a i l e ptaisir de 
v o u s informer que depu i s que j 'a i fai t u s a g e d e 
c e s b o n n e s p i lu les , j 'ai bon appét i t et n e soutire 
p lus de l ' e s tomac , a 

Mlle Rosa C o a s n e , gq, Coron de C o u p i g n y k 
H e r s i n C o u p i g n y , (Pas-de-Cala i s ) écrit : 

< P é t a i s très -affaiblie, j ' é ta i s prise à tous m o ­
m e n t s d 'ébrouisse inents au point d e redouter de 
marcher d e crainte d 'acc idents . Mon es tomac me 
faisait b e a u c o u p souffrir. Mon médec in m'a recom­
m a n d é l e s p i lu les Pink. Après e n avo ir pris que l ­
q u e s bo î tes j ' ava i s retrouvé de l 'appétit , j 'avais de 
b o n n e s d i g e s t i o n s et ma fa ib l e s se avait d isparu. » 

M. G e o r g e s F o u r g e o t , so ldat an 35* d'infan­
terie à, Belfort , (Territonre de Belfort) écrit : 

» D e p u i s l o n g t e m p s , je m a n q u a i s d'appétit et 
éprouvai s d e s t ira i l l ements d'estomac. M e s d i g e s ­
t ions éta ient t rès pén ib le s et tout le t e m p s qu'e l les 
duraient j 'avais de fortes m i g r a i n e s . J'ai pris 
pendant que lques t e m p s l e s p i lu les P i n k et n e 
souffre p l u s du tout . J'ai g r a n d appéti t et m e s e n s 
b e a u c o u p ph i s fort, t 

L e s p i lu les P i n k combat tent rapidement l 'ané­
m i e , la ch lorose , la neuras thén ie , la débi l i té ncr-
verse , l e s dou leurs , l e s irrégular i tés d e s f e m m e s . 

E l l e s sont en v e n t e d a n s t o u t e s l e s pharmac ies 
et au dépôt Pharmac ie Gabl in , xj, rue B a l l a , Par i s . 
T r o i s francs c inquante la boi te , dix-sept francs 
c inquante l e s s ix bo i t e s , franco. 57°3el 

L'un des Gérants. Alfred M E S S I A E N . 
Imprimerie Auras» Rxaonx, Grande-Rue, 71, Roubaix. 
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AMOUR OBLIGE 
par M. Léon S A R R A C A N D 

ML X a v i e r souria i t . S i le corps chas lu i é t a i t dé-
»xrin»é, «on espri t n 'ava i t rien perdu da son bel 
çèrtimBune U ne regre t ta i t r i en , ne se r e p e n t a i t 
d a r i e n ; il a v a i t f a i t ce qu'i l deva i t fa ire , c e qu' i l 
Etai t t e n u de ta ira . X t ce f u t W s u j e t même de son 
f imi i i i i e n t r e t i e n a v e c Robert qui é t a i t v e n u le v i -
ï sasr e t qui le lamarc ia i t de nouveau da lu i avoir 
arasé aa voie , d'avoir donné A s a r i » l ' impuls ion dé-
flfcaVav 

fl é t a i t encore levé ce jour-lA. B i e n que la sa i -
B B fût peu a v a n c é e e t qu'on ne f i t que toucher A 
B t a â o t n a e , un f s a c lair flambait dans l a cheminée , 
tavpnsque coté da laquel le i ls s 'ass irent . 

O s eaasaraat de s événement» qui , « a si p e u de 
Jours, — quelques semaine», t ro i s mois k pe ine , — 
«fraient bouleaarsé t a a t d 'ex i s tencas a i produ i t «Je 
« j o t a d » changements L a j e u n e homme an t i r a i t 
a*to phi losophie a n pan t r i s t e e t «mère . 

— S a n s douta Je n a renoncerai p a s k m a tache . 
K a a l a o a l rien a s m'y fera renoncer. S a n s le but 
tjne voua lo i s v a s donné dsaorsaais, la v i s pour «soi 
• ' • a x a i t plue da «ans M a i s , avouea- lo , mon ener 
sMeasienr Xav ier , vo tre e x e m p l e n'est guère anoou-
aBBjsant. Quand voos n 'av i sa qa'k v ivra s o m m e t a n t 
ls*antres d 'une v ia égoïs te e t faci le , p u i s a n t à même 
S a n s g r a n d s f o r t a n s e t A tontes les jouissance» 

peut prou u» a i , n 'avss -vons p a s , e n p a r e 
dissipé s a s rioheasos, é p u i s a n t vos forets par 

e t éhrsBasttl votre santé . 
Vf» hiiiianstBti, arec une t o i i s s t i s o u r i s n t e , in­

s t a n t s a t è t e star f é a a n l e . 
— Il e s t vra i , dit- i l , s i nous no considérons t u a 

Isa sppareoeen, « s a » s v a s p l s t a s s u n t ra i son . D e s 
saaVtaaa a n t «t» «agtoutt t , « t j . me su i s dévoué 

I Ame k a a a s a n v r e o * j» a ' e i r i s n pu fa ire 
a n i s t p l t t t r . . . V o n t aaves que OritTard as» 

« a a t r ^ S a r a t t il «Tarn t o n ga i . L a cirootav 
é a MHIt ty é t a i t Mata, i l a passé ; a d o s a -

'Xt&JZrus^^X 
L a tr iompha d é OrVSard 

Celui- ià, pour l 'achat de l 'us ine , s'est si hab i l ement 
en tremis , qu' i l m é r i t a i t d'épouser une des demoiaeL 
lea du Grand-Clos : c'est fa i t . T o u t ce la e s t dans 
l 'ordre, e t tous o n t l a récompense qu' i ls o n t ei b ien 

§agnée . C e qui m e surprend , toute fo i s , c'est l e eas 
e ce pauvre Mangeon , l 'homme e n qui j ' ava i s mis 

t o u t e m a confiance e t mes espoirs , en qni j ' a v a i s cru 
i n c a r n e r mes idées. La surprise , entendons-nous , 
n'est po int qu'i l a i t t rah i e n p a r t i e les promesses 
qu'il m'avai t f a i t e s ; c'est qu'avec ea volonté dure 
e t l 'ardeur pass ionnés pour sas in térê ts , il n 'a i t pas 
réussi . Mais , e n somme, t o u s les g é n é r a u x ne ga ­
g n e n t pas des bata i l l e s ; les va inqueurs ici s o n t ces 
messieurs du G r a n d - d o s : i l v o u l a i t l es manger , 
comme il d isa i t , ce sont e u x qui le m a n g e n t . . . A ins i , 
mou ami, de tons côtés, nous sommes bat tus , il s e m ­
ble, e t nous payons les fraie de la guerre . 

I l p a r u t se recuei l l ir , considéra Robert . 
— Mais , pour moi personnel lement , r iche, voue 

l 'aves d ' t , sans famil le e t seul au monde , a y a n t dé­
passé l'Age des fol ies juvéni les e t heureusement 
e x e m p t de t o u t v ice , A quoi aurain-je p u , j e vous 
prie , employer p ins agréablement m a for tune e t 
mon t emps P N o u s disons q u e cela n'a servi k r i en , 
e n sommes-nous sûrsP 

I l pr i t las p incet tes , f o n r r s g e a le fan e t , k sa 
flamme h a u t e , Robert crut voir comme un s i g n e do 
mission réleste, u n e auréola flotter autour d a front 
du bonhomme. 

— C e que noue bâtissons, disalt-fl , ressemble k 
ces châteaux merve i l l eux , qui s 'édif ient e t as dorent 
a u fond du foyer parmi Ma charbons incandescents . 
A u - b o u t de bien p e u de m i n u t a i , i l n ' en res te que 
des cendres froides. Mais l s chaleur nous s p é n é ­
trés , e t sa i t -on où el le e s t a l l é s t... A h ! ei 1» cha­
leur do nos idées pouva i t se communiquer de pro­
che e n proche I Si nous é t i ons plus nombreux 1... 
N ' i m p o r t a i i l f au t accomplir ce devoir d 'humani té , 
c e t t e tâche imposée par D i e u ; car u n e vér i té de­
meure : ls bien, d'où qu'il v i e n t * , où qn*Q tombe , 
n'est jamai s e n t i è r e m e n t perdu. . . 

Ains i , j u s q s ' s u hoat , e s t notable r e s t a i t fidèle 
à son apos to la t do b o o t é . Kt a s * etirrro a ' é t a i t p a t 
va ine , miieerue, — « «M emporta i t l ' i n t i m a « t a a r a a -
c s , — le pr ince d s P u y m e n é e su ivra i t Isa tracas d u 
bonhomme X a v i e r . 

X X 

Chaque jour , R o b e r t a l la i t passer quelques heu­
res p r i s da s» fiancée. B t chaque f s i s , Restée, o u i 
a b a t t a i t aoa srr ivéa , «courai t k aa raaosa tra . « 

Dit la f e n ê t r e d o aa chambra qui , au bout de 

l ' entrée . D e » qu'e l le l ' aperceva i t s o n s la voûte , 
e l l e « ' é l a n ç a i t a v e c u n e joyeuse a l légresse . E l l e 
l ' en tra îna i t a n fond d n p e t i t j ard in qui d é p e n d a i t 
de l 'habi tat ion , le dernier e t l e p lus ret iré que 
l i m i t a i t 1» h a u t mur des construct ions vois ines . 
Assis sur un banc, k l 'ombre d 'une tonne l l e que 
f e s tonna ien t las larges feuille» des aristoloches, e t 
où M m e M a n g e o n vena i t quelquefois les re jo in ­
dre, ils p s t s a i e u t leurs après-midi . 

L ' é t é t o u c h a i t k aa fin, e t Vas j o u r n é e s s'écou­
l a i e n t dans u n e sérén i té douce. Les p lantes , les ar­
bus tes a u t o u r d ' eux a v a i e n t épuise leur sève e t 
a t t e i n t c e t t e p l é n i t u d e d 'épanouis sement qui les 
figeait m a i n t e n a n t dans u n e immobi l i té heureuse . 
A ins i é t a i e n t leurs cœurs , comblés { t ranqui l les 
e t confiante. B i e n ne troubla i t c e t t e pa ix recuei l l ie . 
D o s pettrjes maison» qu i , le l ong do l ' impasse , 
s ' éche lonnaient jusqu'à) l a rue , aucun bru i t ne 
sorta i t . Les tâches journal ières , l e souci de l s v i e 
A gagner , les v i d a i e n t de l 'aube k la n u i t . E t , dan» 
c e t t e so l i tude fleurie e t verdoyante , R o b e r t e t R e ­
née g o û t a i e n t la douoeur d e s e s e n t i r t o u t en t i er s 
l 'nn k l 'autre. 

Quelque chose t r o u b l a i t parfois l eur quié tude , 
ma ie ht t roub la i t dé l ic ieusement . C ' é t a i t le sou­
venir des épanchements échangés d a n s l s n u i t du 
jardin d o Mil lery. C e BOUV««MT les t e n a i t s a n s 
cosse é m u s e t pa lp i tante l 'an d e v a n t l 'autre . J a ­
mais leurs propos ne l 'évoquaient , m a i s il s e ré ­
ve i l la i t d e lu i -même , fa i sant le supp l i ée e t les dé-
lioes des jours qni a l la ient précéder le m a r i a g e . 

L e mar iage n ' é ta i t p o i n t fixé. (Lee convenances 
d u deui l , quelques rés is tancea dernières du duo 
e t d s la duchesse e m p ê c h a i e n t d'en arrêter la d s t e . 
H leur i m p o r t a i t p e u . I l s v i v a i e n t dans u n s sécu­
r i té , une cer t i tude d'avenir h e u r e u x , qui ne leur 
la i ssa ient a u c u n e inquié tude . 

C e qui flattait le p l u s Rober t , c 'é ta i t l 'assu­
rance où i l p o u v a i t ê t re , que R o n é o ne l 'a imait , 
S » P a r a i t a imé dût m premier jour , p s r a u c u n * 
cons idérat ion , a u c u n pres t ige s u t r s que lu i -même. 
H a v a i t «aura avec a i l e l 'aventure de ces j eunes 
prinoss qui , s o u s des habi t s « t u n * qual i t é d'em­
prunt , v i e n n e n t après las accords diplomatique» 
et pour donner sa t i s fac t ion k leur cosnr, éprouver 
e u x - m ê m e s leur l a n c é e . B a v a i t f a i t passer 1» 
j e u n » SU* p a r les p l u s longue» e t les p l u s cruel les 
épreuve», pu i squ 'e l l e a n g a r d a i t encore eur se s 
tra i t» , dan» l a langueur d a corps, las inaffaçahlaa 
empre intes . O s a 'ee t p a s s a a a un sacrât r e m a r i » 
qu' i l sntjstjsttaH k» t o n « a é r é ds» t empe» e t des p a a -
pièrea, l e p e t i t pli d 'amertume a u x lkaxox* I U t -

è l ' j " 

ce léger déchet de se s charmes , ea b e a u t é s ' é ta i t 
affinée e n quoique sor te . S a grâce s e pouva i t éga­
ler m a i n t e n a n t k une R a y m o n d e de Caste l -BUeac . 
Il y a v a i t pour R o b e r t une v a n i t é part icu l i ère k 
s e dire q u ' u n e R a y m o n d e lui échéa i t t o u t nature l ­
l ement , sans qu'i l e û t eu la p e i n e de la découvr ir ; 
t a n d i s qu'avec R e n é e qui lui j e v a i t t o u t , il pou­
v a i t 60 réjouir e t s 'admirer dans sa trouva i l l e e t 
dans son œ u v r e . 

— O h ! ou i , vous ê t s s fierel lui disait- i l . S a v e s -
vout q u e c'est l ' indice d 'an cœur fier de n» paa 
chercher parmi se s é g a u x n i au-dessus de soi , mai s 
de vouloir s 'at tacher un ê tre infér ieur comme dans 
l e besoin l e s e créer u n e vassal i té A i n s i fa is ies-
vous o u croyies-vons fa ire quand vous e û t e s l a 
généros i té de me dis t inguer , q u s n d la châ te la ine 
de Mil lery j e t a les y e u x sur son humble eerf. E t 
vous souvenez-vous de notre rencontre aux ru ines f 
A un m o m e n t , les demoiselles du Grand-Clos pas­
sèrent sur la route , vo lant s u r l ear bicyclet te e t 
le j e u n e Carrier avec el les . J e vous surprie 1A d a n s 
votre orguei l , dans ce t orguei l que j a i m e . B i e n 
loin de les jalouser, v o o s n'eûtes qu 'un m o t de 
p i t i é pour ces pauvres pe t i t e s bourgeoises évapo­
rées . D è s ce moment , si j e n 'avai t é t é aveug le , 
j ' a u r a i s dû saluer e n vous 1» princesse Je P u y -
ménée . 

Las y e u x de R e n é e flottaient au loin, k t ravers 
l s s arbres, comme at tachés encore k quelque vi­
s ion fug i t ive , à nne m o n d e de vapeurs éphémères . 

E l l e m u r m u r a dans l 'extase : 
— Pr inces se de P u y m é n é e l Est-ce possible? J e 

n'y p u i s croire . P a r moment , je trembla e t j ' a i 
peur . J e den-anderais presque k D i e u nn miracle , 
c'est qu' i l f i t do vous , de vous que j ' a i m e , l 'homme 
que vous é t i e s , que j e supposais que vous é t i e s n a ­
guère . J * n e vous a imera i s pas davantage , j e 
vous a imera i s d 'un cœur moins troublé . 

P a r c e que vous ê te s , encore un» fois, pétr i» 
d'orgueil , parce que vous voudr ios t o u t m s donner 
e t n e me devoir r ien . E h ! qu' importe , j e v o o s p r i s , 
de quel les mains ces trésors s 'épanchent , puisque 
nos richesses sont e n c o m m u a , R e n é e , puisque non» 
n* f s i s o n s p ins q u ' u n i 

I l lui a v a i t prie la m a i n . Leur» regards se croi­
seront , e t t o n s doux »'»btmèrent dans une d» ces 
o o n t e m p l s t i p n s o ù leur toar palpitjait é t r a n g e ­
m e n t . 

P l u s q u ' u n i reprit-i l d a n s a n s mus ique de 
parole», d o n t s a vo ix basse vo i l a i t 1» v ivac i t é . P h i » 
a a ' a a . R e n é » ! A v o s » k qui j e dois «ont avouer, 

. k qui U m'es* doux d e t o u t d i r s , U i t s s s moi 1» ré -
jPétoc.t»at bat J »»**» ganaa i a ' o b a A d t w V o t a a o t a y 

su i t -e l le comme moiP . . . Le jour v iendra , il se rap-

firoche, o ù , s o u s la s a i n t e t é du serment qui noua 
iera. . . 

I l s 'arrêta . E l l e pâl issait , s e s paupières bat ­
t a i e n t I e l l e sa la i s sa i t peu a peu al ler sur le dos­
s ier d u banc, comme prise d e défai l lance. . . 

Lui -même pâl i t e n la regardant , le cœur traver­
s é d 'un s inistre pressent iment . Os oorps t rop frôle 
e t dé l i ca t s embla i t incapable de supporter le poids 
d u bonheur. 

»•• 
I l rencontrai t quelquefois R a y m o n d e dans le sa ­

lon d e aa mère. 
U n e sorte d e parenté vague , comme si Mlle de 

Oastel -Blazac e û t é t é e n effet l a veuve d'Albert , 
a v a i t fa i t d'el le p e u A p e u u s e famil ière de l 'hôte l . 
I l s ' en é t a i t su iv i , d 'une façon insensible e t natu­
relle, des rapport» d ' u n e i n t i m i t é s ingul ière e t 
douce. D a n s aa grâce aristocratique, el le res ta i t 
u n e j e u n e fille, avec que lque chose d'nn p e u plus 
déve loppé , s i l'on p e u t d i r e , qu'ai!» t e n a i t d 'avo 'r 
approché de s i près le m a r i a g e . Kilo évoquai t on 
n e s a i t quel s e n t i m e n t confus de p i t i é , de deui l e t 
d 'amour , de v ie hés i tante e t désormais s a n s but , 
d o n t le ni rompu tra îne a u hasard. 

Quand ce t t e figure f u g i t i v e e t longtemps voilé» 
s ' é ta i t desouverte k lu i , Rober t n 'avai t eu aucune 
surprise . C ' é t a i t bien avec sa beauté blonde, s e s 
t r a i t s dé l i ca t s e t fins, le dess in si h a r m o n i e u x d e la 
bouche, e t l 'éclat des yeux qui reflétaient 
d a n s leur ciel une sérén i t é cé les te , l 'en­
fant grave , précocement consc iente do la haute des­
t i n é e qui lui é t a i t réservée, qu'il s e souvena i t 
d'avoir e n t r e v u e dans las premiers j eux de eea 
jours d'anfane». Lies rêves d'hymen qui a v a i e n t 
n a t t é sur co t te âme, e n s v a i e n t non pas troublé la 
pure té v irg ina le , m a i s e » a v a i e n t a g i t é jusqu'au 
fond l e s l impides abîmes. B t le flot re fusa i t d e s» 
ca lmer . £11» res ta i t c o m m e on suspens . 

C e t t e détresse ne lui communiquai t aucune a g i ­
t a t i o n fébrile e t 1» la i ssa i t rés igné» s o u s les coup» 
d a sort . Mais o n l i sa i t un d é s a r r o i dan» la' tria tusse 
d* l 'a t t i tude , d a n s s e s regards saaa came e n éve i l , 
cherchant autour d'el le quelque chose d ' inoonnu 
e t comme dan* l ' a t t en te d 'un é v é n e m e n t imprévu . 

(Rthert, avaa o e t t t d isposi t ion part icul ière de» 
natures ra t taéea , « e n t a i t paator o n l u i , a n «a pré-
sene», p a r lent» effluves, l 'obsour e t i a q a i a t m a ­
laise qu'ail» d é g a g e a i t k son insu. H s 'arrachait 
alors pour t tae m i n u t e A Ptmiqoe »«n»s» d * R e n é e 
pour compatir, e t t ' m t é f ester k Mit», d » Caste i -
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